
Lettre d’après l’abbé Cochet. 
 

Parc d’Anxtot 
Evolution de la population 
XII e siècle :  Anxtot : 50 paroissiens 
  Le Parc : 56 paroissiens 
1738 : Anxtot : 11 feux 
 Le Parc : 69 feux  
1832 : 229 habitants 
1845 : 578 habitants 
1901 : 315 habitants 
1946 : 316 habitants 
1975 : 266 habitants 
 
L’église du parc d’Anxtot 
 
L’église du parc d’Anxtot fut une conception assez hardie du XVI e siècle mais 
elle n’a pas été achevée. La tour placée entre le chœur et la nef avait été 
commencée sur une grande échelle.  Mais elle est restée un tronçon cure et épais 
qui ressemble à une ruine. L’intérieur est soutenu par deux arcades dont les 
pilastres sont ornés dans le style de la renaissance.  
Ce clocher incomplet fut longtemps couvert de paille. Ce ne fut qu’en 1788 que 

Berson de Bolbec lui donne son toit d’ardoises. 

En 1657, Nicolas Buret fondit une cloche pour 39 livres. Jouvin, fondeur, en fit 
une en 1677 pour 128 livres et Maistrot une troisième en 1744 pour 53 livres.  
Deux de ces cloches furent enlevées à la révolution, elles pesaient 440 livres. On 
vola plus de 434 livres de fer, 65 livres de cuivre et 53 livres de plomb. Mais une 
nouvelle cloche fut fondue en 1811 par François Maire pour 360 francs et une 
seconde fut donnée en 1830 par M. Trémauville, curé de la paroisse. 
 
La nef en pierre blanche comme tout le reste de l’église est éclairée par quatre 
fenêtres dont une seule au nord. On dit que la pierre de l’appareil vient de 
Caumont. D’autres prétendent qu’elle fut tirée de la carrière appelée la «fosse au 
Parc». Le berceau en planche qui la recouvre a été fait, il y a trois siècles, comme 
le prouve l’inscription. Mais il a été raccommodé en 1742 et en 1770 par Antoine 
Lachèvre, charpentier… 
 
L’ancien lambris subsiste encore et on peut lire autour de sa bordure ces mots : 
« En l’an          , Au mois de juillet, fut cy mise par ceux de ce lieu en commun ». 
 
     
 

 


